
Le faisan Mitsou Ronat

TROIS. (3)

Honneur des forëts gloire, des festins
le faisan disait un écrivain fin gastronome dans

la deuxième édition de la bro
chute publiée par l’office
national de la chasse (as as as (1))

joue dans la haute cuisine, un considérable r61e :
cho~i~sez, et dosez, protégez
vo» cultures mais pensez au gl
bler (yé y~ y~ y~ yé yé y~ y6 (1))

le faisan est une énigme
destinée à l’attention des a
grlculteurs, des techniciens et à
la protection de la nature (l’hure (3))

dont le mot s’est révelé qu’aux adeptes
elle a été con~ue primlti
vement et remise à jour par un
groupe de travail (aie aie ale aïe (1))
eonstitué de chasseurs de îonctlo
nnaires et des spécialistes des
produits phytosanitaires Terre

FuzUVent dans le toute savourer sa eut beauté seulsseuls peuvent le savourer dans toute sa bonté (2)

DEUX. (2)

Chaque substance a son apogée d’escu]ence.
Quelques-unoe, avant leur entier développement, y
sont déjà parvenues, comme les c~pres, telles les asperges,
teb les perdeaux chi]i, les pigeons à la cuiller.

Son but est de limiter les ris
ques de l’applicatlon des pesti
eides (cid ciD cID CiD CId CH) (3))

Chaque substance, à son apogée d’esculenee.
Les autres au moment où de l’existence qui leur est
destinée elles ont toutes la perfection, comme les melons,
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y parviennent, ou la plupart des fruits, le mouton,
le chevreuil, et les perdrix cubistes.

Elle traite de sujets nouveaux
légumes plein champ débreussaillants
défoliants appîtts empoisonnés
révulsiîs pour le gibier (yé y~ (1))

Son apogée d’esenience a chaque substance.
D’autres enfin quand à se décomposer elles commencent,
telles les nèfles, les règles de grammaire, les bécasses,
et tel surtout le faisan. Ce dernier oiseau, pris
à point, c’est une chair tendre, sublhne et de haut gofit.

UN, ALPHA. (3)

Ce po/nt s/ déslrab/e est à se déeamposer celui où le
faisan commence.

la ]présentation en est rendue
plus claire par l’utilisation
de diverses couleurs (douleur heure (3))

alors son arSme se développe
pour diversifier le degré de
toxicité potentielle des
produits à lëgard du i-ié-ié

et se joint à l’huile qui pour s’exalhthé exige un peu
de îermenthé

UN, GAMMA.

Le paysan n’est-il pas aussi
souvent un chasseur (-t- d- -t- -I- (4))?

Ce point si désirable
Aux sens des profanes se manifeste par une légère odeur
ce moment, et au ventre de l’oiseau par un changement de
la couleur

le gibier n’est-il pas une pro
duction de la nature (t’hure, t’eurent, turent (5)) 

mais les insplrés par une serte d’instinct le devinent,
qui agit en plusieurs ocoasions.
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Z]~RO. (2)
L’application judicieuse des recommandations de
La brochure, quand le faisan est arrivé /~, tend

prouver, on le plume, que chasse et agriculture,
et non plus toi, ne sont pas incompatibles,
et on le PIQUE.

(I) D’apt~t Plene Luuon0 communication personnelle.
(2) Trouver la recette.
(3) L’auteur de la communication pr~f~~ Barder l’anonymat.
(4) On   eomprll qu’il s’aSlt d~un emprunt It $chwerner° et’. A. P. n* ~° p, 52.
(5) Comm~callon permnnelle a¢tribude & L6~n Robel.
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